
Le degré ZERO de la revendication syndicale 
 

Est-il possible que par la bouche de son secrétaire général, le SNETAA en soit 
venu au degré zéro de la revendication syndicale ? Non seulement le plus gros syndicat de 
la Fédération EIL n’a rien fait pour que celle-ci soit au nombre des signataires des mots 
d’ordre unitaires dans l’action contre l’anti-réforme permanente du gouvernement, non 
seulement il n’a appelé aux manifestations qu’en derrière minute et en mobilisant si peu des 
siens qu’il a dû leur enjoindre de plier leurs drapeaux pour échapper au ridicule, mais, de 
surcroît, à l’occasion d’une déclaration à la presse, il trahit publiquement ses mandats ! 
 

Le Secrétaire Général, Christian LAGE ne vient-il pas de prétendre qu’après tout, s’ils 
étaient volontaires, les PLP 2, les spécialistes bivalents de l’enseignement général,  
pouvaient bien enseigner en sixième et cinquième de collège ? Après avoir dénoncé, il n’y 
a guère, le projet gouvernemental de redéploiement des PLP 2 vers les collèges qui visait à en 
faire des sous profs du secondaire long, des néo-PEGC (Professeur d’Enseignement Général 
Court), venus du primaire, et dont le corps est en voie d’extinction (l’extinction, qui a la vie 
dure, a commencé au début des années 90 …),  le voilà qu’il en offre sur un plateau d’argent 
la relève au gouvernement !  

 
C’était pas la peine assurément 
De se donner tant d’embêtements (sur un air connu) ! 

 
Christian LAGE, qui aime les mots à l’emporte pièce et à la Sarkosy, ne parlait-il pas 

de « rupture » ? Son prédécesseur, Bernard PABOT, a, en une douzaine d’années de 
« règne », à coups de fractionnisme d’inspiration très lambertiste (il est passé par le PT et, 
dans le SNETAA, il s’est affiché, à ses débuts, comme Ecole Emancipée, crypto-FUO*), fait 
perdre à son syndicat plus de la moitié de ses adhérents ! A peine sur le « trône » de 
Secrétaire Général, LAGE a entrepris avec PABOT, champion de la lutte contre la 
déconcentration et la territorialisation,  la tournée des régions socialistes pour leur vendre 
l’Enseignement Professionnel Public et, en prime, la gestion des PLP, ce que, jusqu’à ce 
jour, ne prévoit pourtant aucune des « réformes » de la Fonction Publique ! Mais il vaut 
mieux prendre de l’avance, n’est-ce pas, histoire de ne pas faire trop vieux jeu le moment 
venu! 
 

D’ailleurs à TREGASTEL, d’immortelle mémoire, LAGE ne lançait-il pas un vibrant 
et lyrique appel à la cogestion du SNETAA avec les Régions ? 
 

En fait de « rupture », Christian LAGE est celui qui a décidé de porter le coup de grâce 
à l’Enseignement Professionnel public … et laïque,  et à ses personnels, déjà mis à genoux  
par le charismatique PABOT ! 
 

Un excellent moyen d’éviter les poubelles de l’Histoire ! 
 
 
 
 
 
 
 

*Front Uni(que) Ouvrier : plus trotsko et moins républicain, tu meurs ! 


